
Synthèse et conclusion 
À la suite des diverses lectures effectuées tout au long de cette recherche, nous avons observé que la pandémie avait bel et bien eu pour 
effet d’augmenter l’incidence des troubles mentaux chez les jeunes (Shoshani et Kor, 2021). De plus, il était évident que la pandémie avait 
comme majeur impact de diminuer la capacité de la population à socialiser étant donné les nombreuses restrictions sanitaires que 
provoque la pandémie (Mulyadi et al., 2021). Bien qu’il pourrait être évident de relier le tout, les études réalisées jusqu’à présent ne 
permettaient pas de mettre en lumière la relation directe entre ces deux concepts. Il n’avait également eu aucune étude effectuée dans la 
province du Nouveau-Brunswick et très peu au Canada. Alors, à la suite des observations faites auprès de nos collègues de classe, nous 
avons voulu approfondir le sujet en déposant l’hypothèse suivante : la diminution de la socialisation occasionnée par la pandémie provoque 
l’apparition de troubles mentaux chez les étudiants. Notre recherche, qui a été effectuée grâce à un questionnaire qui fut envoyé aux 
étudiants de toute l’Université de Moncton, nous a permis de confirmer cette hypothèse alors que 80 % des nouveaux diagnostics de 
troubles de santé mentale se retrouvent parmi les étudiants ayant mentionné avoir subi une diminution de leur capacité à socialiser durant 
la pandémie. Nos recommandations pour de futurs chercheurs seraient d’approfondir les facteurs en cause de la diminution de la 
socialisation afin de permettre de mieux cibler la façon d’intervenir afin d’aider les jeunes dans cette situation hors du commun. 
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Analyse et résultats 
-51 personnes ont répondu à notre sondage
-Seulement 39 des réponses obtenues ont pu être retenues
-Les critères d’inclusion ont été la raison de l’exclusion de certaines personnes

Résumé : Phase conceptuelle 

La COVID-19 a été déc larée comme une pandémie le 11 mars 2020 (Organisation 

mondiale de la Santé,  2020). Elle a eu des répercussions sur la santé mentale de la 

population en raison  des nombreuses restrictions sanitaires qu’elle a engendrées 

(Mulyadi e t al., 2021). Notamment, de nombreux confinements obligatoires on fait en  
sorte que l’on a observé une diminution de la socialisation dans la population (Mul yadi et al., 2021). Plus spécifiquement chez les étudiants, on observe qu’ils doivent 
suivre leurs cours à distance ce qui nuit à leur développement, eux qui ont besoin de 
contacts sociaux afin de maintenir un bon développement (Shoshani et Kor, 2021). 
Nous avons remarqué que ce phénomène a apporté divers changements au niveau 

de comportement comme une diminution de la mo tivation, de l’intérêt et de la qualité 

de vie, ce qui les met à risque de développer d es troubles de santé mentale 
(facteurs de risques) 

(Fortinash et Holoday  Worret, 2016). Bien que plusieurs études aient démontré une 

augmentation des  troubles mentaux (anxiété et dépression) chez les étudiants 

durant la pandémie, auc une d’entre elles ne s’est attardée au lien réel avec la 

diminution de la sociali sation, qui représente pourtant le majeur changement auquel 

on doit faire fac e. De plus, très peu d’études de ce genre ont été effectuées au 

Canada et aucune n’a  été faite au N.-B., ce qui justifie notre recherche. 

Méthodologie 
Hypothèse de recherche : La  diminution de la socialisation occasionnée par la pandémie 
augmente l’apparition de pro blèmes de santé mentale chez les jeunes. (Corrélation négative) 

Devis et type de recherche  : Devis corrélationnel et étude corrélationnelle prédictive 

But : Examiner la relation en tre la diminution de la socialisation occasionnée par la pandémie et 
l’apparition de troubles mentaux chez les étudiants universitaires.  

Milieux d’étude : Les 3 camp us de l’Université de Moncton 

Méthode de collecte de donn ée : un questionnaire a été élaboré avec des questions d’échelle 
nominale et ordinale. 

Déroulement : un  sondage a été envoyé par courriel et diffusé sur les réseaux sociaux (un 
échantillonnage accidentel et par choix raisonnés) 

Critères d’inclusion et d’exclusion : Dois être étudiant à l’U de M, être âgé entre 18 et 25 ans et 
avoir vécu au minimum une session à distance depuis le début de la pandémie. Aucun critère 
d’exclusion. 

Forces :  -le questionnaire (grands nombres participants, peu couteux, anonymat) 
Limites : - risque de faible de taux de réponse  

- risque de réponses erronées

Éthique : Questionnaire envoyé à la suite de l’approbation du comité éthique et confidentialité et 
consentement implicite, libre et éclairé, respecté 

L’impact de la diminution de la socialisation occasionnée par la pandémie augmente l’apparition de problèmes de 
santé mentale chez les jeunes. 
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